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L o r s q u ' u n d i a m a n t é t i n c e l l e , i l v o u s e n v o i e t o u t e s l e » 

c o u l e u r s d e l ' a r c - e n - c i e l . P o u r q u o i ? P a r c e q u e l a l u m i è r e 

M a n c h e e s t c o m p o s é e d e s e p t c o u l e u r s , d o n t l ' u n e e s t l e 

b l e u — e t c ' e s t l e b l e u q u i c o r r i g e l e j a u n e e t l e r e n d b l a n c . 

S a n s l e b l e u , l e b l a n c s e r a i t g r i s â t r e — g r i s â t r e c o m m e l e s 

l i n g e r i e s b l a n c h e s q u i o n t p r i s " m a u v a i s e t e i n t e " . P o u r 

r e n d r e a u l i n g e t o u t e s a b l a n c h e u r p r e m i è r e , n ' o u b l i e r 

p a s d e t e r m i n e r v o t r e l e s s i v e e n la p a s s a n t a u B l e u R e c k i t t . 

Pas de linge blanc sans 

BLEU Reckitt 
F S VENTE PAHiOlI 

Petite Correspondance 
Une mère Ascendant «7. — U Xaul a*„-

tenrtp© le texte des projets qui aérant dé­
posés, avant de pouvoir donner de» pré-
ciaion*. — Gede 36. — Dan* l'état actuel 
de la législation, un propriétaire ne peut 
louer à un prix plu» élevé que celui du 
loyer en cour» au 17 Juillet 1835. diminue 
des 10% ou 8JO^. suivant que le locataire 
payait ou non les chante». H. R. 53 
Bavai. — La mère est tutrice légale. C'est 
elle qui doit faire convoquer le conseil de 
famille pour la nomination d'un subroge-
tuteur. Cette nomination doit se faire le 
plue tôt possible. Voyez d'urgence le Greffe 
de Justice de paix. Verdiui-Salonlqu». 
— Pour mettre obstacle au droit de reprise. 
U faut que vous soyez titulaire de la carte 
de combattant. Sinon, le congé est valable, 
et 11 n'y a pas d'autre local à fournir, le 
propriétaire ayant cette qualité d'avant 
1939. Une ligueuse. — 1» Une procu­
ration **t un pouvoir donné à une per­
sonne pour représenter relui nul donne le 
pouvoir. 2° Ce pouvoir doit être établi sur 
papier timbre et enregistré. •• En Jiietlce 
de pats, le ' pouvoir peut être donné à 
toute personne à qui l'on désire confier ses 
Intérêt : avocat, agréé, agent d'affaires, etc. 
4" La partie condamnée paiera les frais. *• 
La somme indiquée pourrait semble-t-il être 
réduite à 0 fr. 50 par jour. Hébert 
apprend. — Il semble qu 11 faille d'abord 
bien enlever tout le papier, au jrrattotr ai 
c'est rjatoesaiure; put» rendre 1» surface 
tout à fait polie en frottant au papier 
de verre et en mastiquant les trous. Ennn, 
mettre plusieurs coucb.es de peinture. Pre-
ner d'ailleurs conseil de celui qui vous ven­
dra la couleur. R.V. chagrins. — 1 ' 
Le propriétaire n'était pas tenu, pour un 
loyer commercial, de vous accorder lee 
10"*» de baisse. Vous auriez pu demander 
> ne révision du prix du loyer. Mal» il est 
trop tard maintenant, 2" Vous ne pouvez 
quitter qu'à l'expiration d'-jne période 
triennale eu donnant la prévenance prévue 
au but 

Antoinette. — 1' Dix an». 2" L'action des 
marchands pour les marciiandtses qu'ils 
vendent aux particuliers non marchanda se 
prescrit par deux ans. Mal» le marchand 
a qui cette prescription est opposée peut 
déférer le serment. Pas de chance 215. 

Vous pouvez adresser une requête au 
Juge de» référés du Tribunal civil. Voyez 
«n avoué. Namur 19. — V' Impôt». 
assurances, vidange, ramonage. — 2" Il a 
le droit de la faire installer. Fragile 
etpotr. — SI vous avez été admis, U y a 
tout«»> chances que vous recevie» une affec­
tation conforme au certificat d'aptitude 
obtenu. Cest ls bureau de recrutement qui 
pourrait vous renseigner. Mère ennuyée 
Suzanne. — Si c'est un cadeau, il vous 
appartient. 81 ce n'est qu'un prêt, vous 
devez le rendre. Le bureau de l'usine vous 
précisera si c'est un prêt ou un cadeau. 

Ariette. — Voyez un libraire bien four­
ni, U y a de nombreux manuel». Vous 

pourrez en consulter quelques-uns chez le 
libraire et choisir celui qui vous convient 
le mieux. Les manuels de Batardon sont 
très employés. Pierre embêté 18S5. — 
Non si votre départ est volontaire. Mais 
vous pouvez vous arranger avec le succes­
seur. Très seule. — Si le bien a été 
acquis sur le» revenus de la communauté, 
tl est commun et »e partage par moitié à la 
liquidation de communauté, une moitié res­
tant à l'époux survivant, l'autre allant aux 
héritiers du défunt, sauf disposition tes­
tamentaire ou convention d usufruit Voyez 
un notaire. • l'n mutilé 66 bis. — Le 
voisin pourrait exiger la démolition et vous, 
vous retourner contre l'entrepreneur. Le 
mieux serait de vous arranger a l'amiable 
avec le voisin pour lui payer le prix du 
terrain utilisé par erreur ainsi qu une in­
demnité et faire contribuer 1 entrepreneur 
fautif à l'arrangement. 

Lésé. — Il y a, en effet, une association 
d'artisans qui a son siège au Café Pan­
dore, rue Pauvrée. B.C.T. 83 et 70. — 
Il faut établir votre écoulement vers l'é-
gout. L'ne lectrice de 58 ans. — r* 
Cela dépend des versements. Interrogez la 
caisse de retraites ou les versements ont 
été faits, 2" En général. S Jours. 3" Le 
prix peut varier suivant les tarifa appli­
qués qui ne sont pas les mêmes partout. 
Vous pouvez compter de 0 fr. 10 à 0 fr. 13 
par heure. Althos. — Pour éviter tou-
Esa contestations ultérieures, 11 serait bon 
de vous entendre entre le» quatre proprié­
taires et de désigner un architecte-arbitre 
qui fixer» les droit» et la part contributive 
de chacun. —— Une cafetière ennuyée. — 
Oui. s'il peut être entendu du café. 
La marâtre de Croix. — Il doit payer l'impôt 
de succession sur la part qui lui revient. 
et U doit également contribuer pour sa part 
aux frais. Demandez au notaire d'établir la 
part contributive de chacun, et assignez au 
besoin devant le Tribunal civil. Et al vous 
êtes dan» 1» besoin, vous pouvez réclamer 
i-ne pension alimentaire. l'n belge en-
ntivé. — rm moment que vous avez votre 
carte d'Uieiiilte d'étranger travailleur, vous 
pouvez changer d'emploi. Doutre R. — 
Tout ce qui est immeuble par destination 
doit rester et profite au propriétaire sans 
indemnité, a moins que vous ne puissiez 
prouver la promesse verbale. 
BOURSE DE COMMERCE DE PARIS du 4 

Blés. — Tendance irrégulière. — Dlapo-
n.ble. cote officielle. 93 00; courant. 97 75. 
payé; prochain. 101.75. 102.00. payés; août. 
105.00. 104.75; 3 d'août. 107.25. payé; 3 de 
septembre. 108.75, payé; 3 d'octobre. 11050. 
110.25; 3 de novembre, 111.25. payé. 

Farines. — Disponible, fleur de consom­
mation. 148 00. à partir du 5. 

Avoines. — Tendance soutenue. — Cou­
rant. 80.75. 82.00; prochain. 80.00. payé; août. 
74.75. payé; 3 d'août. 73.00. payes: 3 de sep­
tembre, 72.50. payé; 3 d'octobre. 73.00. ache­
teur: 3 de novembre. 73.75. 74.00, 

Seigles et orges. — Tous incotés. 

P**r4L 
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3 % perpétuel 
3 % amorti»»»*!».... 
3 y, % amortis» , . . . 
4 % 1817 
4 % 1918 
5 % 1920 
4 % iras 
4 y, % 183» A 
4 v, % l a » B 
Ob. Très. « M % 1833 
Ob. Trésor 4 % IBM 
Out. Nat. 4 H % 1832 
P . T . T . s % u a s 

— 4 % % 1 8 » . . . 
— S % 1834 

B. Très. T % 1838.... 
— 4 H % U33 
— S % 1933. . 

— 9 % 1834 
— 4 V* % UM 
— 4 % 1833 

Caisse Autonome 
Créd. Mat. » % 1819.. 

— Obllg. • % 1830 
— Boa, « % 1831 
— « % JUlllM 1833 
— • % janT. 1833 
T- 6 % Juin 1893.. 
— 8 % Jsnv. 1834 
— S % 1833. . . . 
— * % % 1832.. 
— S % 1834. . . 
— S % 1835 

Dép. Nord • % 1831 
Banq. ds franc» (n.j 
Banque Algérie (n.) 
B Parla et Pays-Bas 
Banque Traneatient. 
Banque Union Parla. 
Ci. Algérienne-
Comptoir Nat. d Sso 
Crédit Comm. France 

— Foncier France 
— Lyonnala 

Société Générale (n.) 
Rente Fondera. 
Suas 
Métropolitain Parla.. 
Dlatr. Parla. d'Klectr. 
Electricité de Parla.. 
Electricité ( c.o-E. ) . . 
Thomson-Bouston . . 
Portée. Ac. N. et Bat 

CC.M 
66.90 
89.00 
74.38 
70 .70 
69.70 

762.50 
714.00 
« 7 . 0 0 
395.0» 
J63.00 
751.00 
512.00 
M5.00 
883.00 
«84.0» 
913.00 
KM.50 

55 

752 

«7 .50 
67 .30 
89 .40 

75.1 
70 .80 
6 9 . » 
770 

714.00 
691.00 
391.00 
354.00 
750.00 
512.00 
843.00 
883-00 
( 7 4 . 0 0 
909.50 
879.00 
713.00 
452.00 
437.00 
499.00 
471.00 
450.00 
441.00 
450.00 

4 U . 0 0 
5.665 

4010 
753 

3 3 0 . 0 0 3 3 0 . 0 0 
31».00 

1072 .106» 
785.00 797.00 
455.00 445.00 
2210 ,2220 
1320 1322 

839 Sï'l 

45500 470 
1010 |1016 
128.00 128.00 
319 328.00 

Tréfll. Lam. du Barre 
•Unes de Oouméres 
Minea de Lena 
Vicoigna-Nceux 
Boléo 
Kunlmann lEtabl.).. 
Salnt-Oobaln 
Chargeur» Réuni». . . . 
Plan Young S * % 30 
Busse Cous. 1" et > s. 
Serbie « % u n . 1885 
Turc 7 H « 1833.. . . 
Banque Nat. Mexique 
Banq. Imp. Otto 2501. 
Créd. Fonc. Egyptien 
Central Uinlng 
A101 
Caoutchouc» (Fin™).. 
Colombla 
Do B oas (ordln.) . . . . 
franco-Wyoming ord. 
Huile» d» Pétrel». . . . 
Malacca (ord.) 
Pernod lEtabl.) 
Phoeph. Constantin». 
Phosph. Tunlstan»... 
Tuole» (Sole) prlT... 
Bruay 
Llévln (Coup. 30) 
Omnium Int. Pétroles 
Royal Deuteb 
Aciéries de Longwy • • 
Flves-Llll» 
Porg. et Ac. Manne.. 
Fbr(. O. EL Jeumont 
Métaux <C" franc.).. 
Senelle-Maubeuge . . . 
Bétbune . . . . . . . . . . . . 
Mariée 
Banque Indochine . . 
Banque Pays Nord.. 
crédit indun. Ltb... 
Crédit Fonc. Colonial 
Sté Fin. Cul» « Pyr. 
Sté Oén. Als. Banque 
Sté Marselll Crédit.. 
8iè Nancéenne Crédit 
Masse. Oénér. Paris.. 
Eaux (Ci» Oénér.) . . . 
Air Comprimé 
Havralse En. Elect... 
Ouest-Lumière 
Téléphones 

1143 
218.00 
310.00 
14.50 

112.00 
203.50 
138.00 
310.08 
3065 
1965 

181.00 
362.00 
3*0.00 

71.25 
505 

1165 
233.08 
323.00 

16.0» 
108.08 

193.08 
139.00 
315.00 
3065 
1942 
423.00 

100.75 101.00 
79.50 77.00 

660.00 654.00 
217.00 215.00 
167.00 162.00 
106.00 176.00 

1196 1207 
224.001226.00 

53 .00 , 53.00 
62.00J 66 .50 

1305 11280 
36.00 36.00 
70.00! 69 .00 

28.775 28.300 
211.00 216.00 
561.00 

Osa et Eaux L 
Oas France-Etranger 
Oas d» Parts , 
Aciérie» Mlchevula 

Charbonn. Tonkin. . . 
Commentry-Pourch.. 
Dynamlt» (Centre).. 
Distiller. Indochine.. 

Suorerlee colonial». 

Ole fr. Afrique occld. 
Banque d'Athènes... 
Cr. Pons. Fr.-Canada 
Télégraphe» Nord. . . . 

CHEMINS DE 'FER 

3646 
377.00 
2050 

3700 
370.00 
2000 

72.00 
231.00 
465.00 

Lyon . . . 
Midi . . . . 
Nord. . . . 
Orléans 

VILLE DE PARIS 

1871 3 % r. a 400 tr. 
1875 4 % I. A 500 tr. 
1870 4 % r. a 5oo tr. 
1883 3 5» r. A 400 O. 
1884-86 2 % r. «00 fr. 
1888 3 % r. A «00 fr. 
1888 a % Met. r. MM 
18U4 3 H M. 500-MHki 
1810 3 3/4 Met. r. «00 
1810 3 % r. a 400 tr. 
1812 3 % r. A 300 fr. 
1828 8 % r. à 1.000 fr. 
1888 4 te r. à î.ooo tr. 
1830 4 % r. * 1.000 fr 
1830 4 % 1.000 (lot*) 
1831 4 % 1X00 ( lots) 
Portli. 4 % 
1833 4 te % 
1934 3 te % 
1934 S % 
1935 S % 

570 

392.00 

1455 

3949 
4190 

720 

430.00 

548 
1072 

F O N C I E R E S 

1379 3 % r. 800 t r . 
» ' • • } 1833 J % r. 800 f r . 
385.08 i g g s 2 X 0 r. «00 tr . 

960 
1800 

241.00 
139.00 

93.00 
1450 

J790 
4198 

510 
672 
521 
720 
641 

343.00 
423.00 

430.00 423.00 
212.00 218.00 
216.00 216.00 
243.00 241.00 
231.00 235.00 
253.00 250.00 
223.00 220.00 
210.00 210.00 
225.50 220.00 
711.00 708.00 
696.00 691.00 
668.00 662.00 
«52.00 656.00 
650.00 644.00 
625.00 617 .00 
715.00 .712.00 

805 [ 789 
678 ! 661 
76» 772 

F o n o . 1883 1/5» 
1898 2 3 0 r. 500 t r . 
1803 3 % ». 800 fr. 
1908 3 % r. 250 fr. 
1913 3 te r. 500 fr. 
1913 4 % k. «00 tr . 
F o n o . 1930^4 te % 

C O M M U N A L E S 

Corn. 1879 2 X 0 r. 100 
— 1880 3 % r. 500 
— 1881 3 % r. 400 
— 1893 2.80 r. 800 
— 1899 2 X 0 r. 800 
- 1903 3 %r. 800 
— 1 9 U 3 * r . 3 J 0 

— 1930 4 % 
- 1834 4 % 
— 1831-1932 . . . . . 
— îgga . . . 
— 1 9 3 3 3 % 

E m p r . S te % 1934 
Bon» Foncier 1887 . 
Bons Foncier 1888. 

543.00 
253.08 
252.00 

54.08 
289.00 

288.8» 

381.00 
388.881278.00 
145.0»i145.0» 
281.00 282.(10 
402.00 390.011 
644.00 645.00 

305.00 4*8.00 
515.00 505.00 
350.00 245.50 
282.001282.5» 
266.00 275.00 
277.00 288.00 
145.001143.00 

535 539 
477.00 466.00 
744.00 754.00 
621.00 631 
640.00 631.00 
644.00 645.00 
671.00 669.00 
714.001704.00 
816.00 801.00 

69.251 «9.00 

COURS DES CHANGES 
Londres 76.25 76.34 
New-York 
Allemagne . . . . . . . . . 
B e l g i q u e — — — - - -
A r g e n t i n e 
D a n e m a r k . « • • • • • . . 

H o l l a n d e . . . • • • • • • . 
I t a l i e 
N o r v è g e 
Pologne • • • • . . . • • • . 
Portugal . • • • • . . • • . 
R o u m a n i e 

15.19 

— 
340.50 
207.25 
1026.2 
119.70 
383.50 

-
490.62 

15.19 

256.75 

207.25 
1026.2 
119.70 

— 
4*0.62 

393.75 3*5 

- -
L E H A V K E «AKiXB O P P E R B L 1 V E K F O O L NEWYOKK 

Prix 

ClOt. 

bArtl 

931 5 
249.0 
i S l . u 
251.0 

253.0 
251.5 
J5«.0 

258.5 
257.5 
2 . 9 . 0 

258.5 
-6o . u 

•n Irancs aux 30 

10 B 1 4 b. 1 

245 5 

249.0 
as» .3 
251.5 

253.0 
2 . 2 . 0 
2 . « . 0 

aux 
258.0 
2 . 9 . â 388.9 
260.0 

i23W 

211.0 

247.5 
.VJ.à 

2J3 .5 
3*2.5 
2Î6.U 

25; .0 
2J1.0 
* 3 U 
2.i9.0 
2OU.0 

-1 
.... 
;•;; 
. 0 1 
. 1 . . 

A - * 

à 

l u t 

•1 
. 1 : 

. 1 . . 

1 
'.'.'. 

'.'.'.' 

:::: 

» 
* Ouvert 

0.30 

g 
3 
3.V5 

5 .75 

a l 7 4 

6.18 

Ô.S4 

5 .74 

-

Prix 

« 

U.2J 

6 .15 
6.01 
i.'JO 

3.71 

S 
5.68 

en 

1 B 

0 

.1 

. t 

..s 

i 
\ 

pence a 1a uvre anglaise Pris en cent* 

Ventes 
disponible 

courant 
_ Juillet _ 

Août _ 
Septembre • 

_ Octobre __ 
Novembre -
Décembre • 

_ Janvier _ 
... Février _ _ 
_ star» _ 
_ Avr i l _ 

mmmtm Mal _-«. 
„ ju in . . . . . 

J 

i 

3 
•-1 

1 

; .47 

( .47 
. . 4 7 
7 .2a 

rt.'.'l 
0 .82 
o.*2 

l i .82 
6.8:1 
u. 3 

l i .M 
ii.X.i 
U.».'i 

Î . 4 0 

7.40 
7 .40 
7 .22 

6.H4 
B..I 

6 .75 
6 .78 
6 . . 6 

6 .78 
6 .78 
6 .78 

.1 
'. 
'J 

'•'•• 

U . S . 
11. Ui 

11.Ci 
l l . M 
11.24 

10.79 
1 0 . 8 ; 
lO.'iô 
10.7X 
M. "b 
10. Vo 

10.76 
lu . 77 

11C2 
4 

1074 

1070/71 

K.71 

1071 

11 .«3 

10.78 

10.71 

10.73 

10.73 
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BOURSE DE LILLE 
du jeudi 4 Juin 1S36 

(Le premier chiffre ludique le cours précè­
dent et le second chiffre le cours du Jour). 

VALEURS EN HAUSSE 

Bcthune. 3.675—3.725. — Id. (10«). 360 
—362. — Bruay, 1392—1300. — Id. (10-). 
130—131.50. — Carvln. 1.127—1.137. — 
Escarpelle. 1.642—1.646. — Llévln. 120— 
120.50. — Id. (coup. 30), 3.625—3.650. — 
Thlvencelles, 98—99. — Vlcolgne. 390— 
394. — Rente 4 1/2 série A, 70.80—7130. 
— Id. série B. 69X0—70.15. — Kall, 570— 
573. — Salnt-Gobaln. 1.153—1.163. — 
Plves-Lllle. 579—580. 

VALEUR!) EN BAISSE 

Amené (act. 1, 990^—968. — Auziil (act.) . 
474 4X2. — Blanzy. 492^—«88. — Clarence, 
259—258. — courrières, 180—177.50. — 
Dourges, 595—588. — Lens, 262.50—260.50. 

Maries 70 r.\ , 381—375. — Ostrlcourt, 
820—816. — Kunlmann. 497—492. — Acié­
ries du Nord, 212—209. — Chantiers de 
France, 140—136. — Franco-Belge maté­
riel chemin de fer, 1.212—1.145. — Jeu-
mont, 310—308. — Senelle-Maubeuge, 405 
—387. — Energie Electrique du Nord de la 
France. 390—378. — Agache, 204—201. — 
Le Blan, 212—211. — Tiberghlen, 255— 
253. 

VALEURS STATIONNAMES 

Commentry (Joulss.), 188. — Engrais de 
Rotfbaix. 72. — Flnalens, 155. — Glace» 
» | Verres. 2 900. — Blanc-MIaseron. 37. — 
Sambre-et-Meuse. 289. — Arbcl. 285. — 
Cltroén, 365. — Cail, 123. — Denaln-
Anzln, 705. — Forges Nord-Est, 324. — 
Peugeot, 419. — Crédit du Nord, 347. 

BOURSE DE BRUXELLES 
du Jeudi 4 Juin 1936 

Rentes belges. — Emprunt belge a lots 
1932 (unités) . 553; id. 1933 (unités) , 1.102. 
— Belge 2- série 3 Te. 7935. — Dette 
unifiée 1" série, 97.40. — Id. 3- série, 97.40. 
— Chemins de fer belges C. A O. et H.I.J., 
497. — Dommages de guerre 1921 4 % 
(5 000), 254.50; Id. (250). 250; ld. 1922 
5 To. 255.50; id. 1923 5 %, 539. 

Emprunts province* et villes. — Anvers 
1903 2 % . 70.50.— Bruxelles Maritime 2 <Tc. 
79.75. — Gand 1896 2 S , 66.75. 

Banques. — Banque Nationale, 1.780. — 
Société Générale, 3.700. 

Métallurgie. — Aciérie» dAngleur, 300. 
— Arme» de guerre, 440. — Baume-Mar-
pent (fond.), 4300. — Cockerill. 662.50. — 
Espérance Longdoz-Llége, 3310.— Ougree-
Marllxays 4 %, 780. — Providence (For­
ges 1, 13.250. — Thy-le-Chàtcau (Hauts-
Fourneaux). 2.500. 

Charbonnages. — Amercœur, 3.656. — 
Bonne Espérance Batterie, 560. — Hornu-
Wasmes, 2.750. — Levant et des Produits 
du Flénu, 255. — Noèl Sart-Culpart, 72323. 
— Nord Charlerol. 1.780. — Réunis de 
Charleroi. 655. — Sacré-Madame, 4.710. — 
Strépy-BracquBgnles, 510. — Trleu-Kalsln, 
600. 

Zinc», plombs et mines. — Asturlennes 
des Mines. 128. — Overpelt, 585. — Vieille 
Montagne, 1X50. 

Ulacerles et verreries. — Verreries b. J u -
mel (cap.), 195. — Benn. Blv. Coure, pr., 
277.50. 

Industries diverses. — Lit Lainière Escaut 
fprlv.). 802.50. — Produits chimiques Au-
velals, 462.50. — Soflna ord.. 10.200. 

Valeurs coloniales. — Kasai (C'« du) 
100" part. 271. — Katanga prlv., 31.850. — 
Katanga ord., 30.500. — Miniers Grands 
Lacs (10* cap.), 880. — Union minière 

(prlv.), 2.940; ld. (cap.), 2.915; ld. (dlv.). 
2.895. 

Actions étrangères. — Canadian Paclf. 
( l r , l . 375.50. — Brazillan Tract, ord., 
353.25. — Luxembourg Burbach.-E.-D.. 
5X25. 

(Communiqué par le Crédit du Nord 
bel^e de Bruxelles (Succursales: Courtral. 
l iand. Tournai, Menln. douscron. Péru-
welz). 

Renseignements commerciaux 
du Jeudi 4 Juin 1936 

Les marchés à terme de laines 
A R0LBA1X 

I..UNE PElliNLE — TVI'E UNIQUE 
Quant. Mois Payé 
10X00 Juin 20.40 

2.500 JlUll. ... 20.70 
2.500 Août - . 21.10 
5.000 Août _. 31.00 
2.500 Sept. ... 21.40 
5.000 Oct. 21.90 
2X00 Nov. „.. 22.10 
2.500 Nov. __ 2220 
5.000 Dec. 22.50 

10.000 Janv. _ 22.70 
5.000 Pév. 22X0 
5.000 Avril _ 23.10 

57.500 kilo». 

Cotes 
d u Jour Prée 

... 20.40 2040 
20.70 20X0 
21.10 21.10 

Juin 
Juin. 
Août 
Sept. _ 21.10 21.40 
Oct. — 21.00 21X0 
Nov. _ . 2230 2230 
Dec. — 22.50 22X0 
Janv. _ 22.70 22.70 
FéT. — 22X0 22.80 
Mars . . . 23.00 23 00 
Avril ._ 23.10 23.10 
Mal 2330 23.20 

A TOURCOING 
I.ALNE PEIGNEE — TYPE UNIQUE 

6.000 Pév. Quant. Mois Payé 
2 500 Juin. _ 20.80 
5.000 Août — 21.10 

27.500 Oct. 21.90 
2 500 Noij. . . . 22.20 
2X00 Dec. . . . 33X0 
5.000 Janv. ... 23.70 

.. 22X0 
5.000 Fév. 22 90 
2.500 Mars .... 23X0 

32.500 Avril ... 23.10 

90.000 kilos. 

raoourr LIQUIDÉ TOUT ra£T DANS SON MDON — BJEN a MOUILLE*, «JEN * r u r A U i 

ETATS-CIVILS 
ROUBAIX. — Naissances. — Orner Van-

dendorpe. rue de la Guinguette, cour Six. 
2. — Louis Leva, rue de l'Epeule, 43. mai­
son» Fremaux, 3. 

Publications de mariages. — André Le-
comte. industriel, rue Vauban, 65 et Berthe 
Betxemas. s.p., rue Richelieu. 30. — Jean 
Lagache. Industriel, de Lille (N.) et Marle-
Thérèss Psuchant, s.p.. m e Daubenton, 167. 

Décès. — Charles Vandenberghe. 36 ans. 
ru» Sainte-Thérèse. 53 bl». cour Léman, 8. 
— Gustave Eghermanne. 7 ans, rue Jules-
Guesde. 348. — Julie Cscheux. veuve Van 
Rcruoortere, 67 ans. rue de France, 103. 

rompe» Funèbre» uenéraie», 4s. 1. oeoa» 
oii'ii Rx T 33431 Org compl. convola 7b 

WASQUEHAL. — Naissances. — Andrée 
Muylle. rue Carpeaux, 151. — Bernard Roe-
land. cité la Paix. 9. 

LANNOY. — Décès. — Emll» Lansquenet, 
75 ans, rue des Remparts, 44. 

LEERS. — Naissance. — Jean-Pierre De-
r&ln. rue de l'Tser, 64. 

TOURCOING. — Naissance». — Jacques 
Porcevllle. rue du Général-Dampierre. 11. 
— Jacqueline Forcevllle, rue Oénéral-Dam-
plerre, 11. — Pierre Defralteur, rue d'Anor, 
48. — André De Mathieu, rue Nationale. 138. 
— Jacques Vanmooreleghem. rue Haute. 18. 

Publications de mariâtes. — Georges De-
tavemler, employé, rue du Général-Sarratl. 
37 et Urbains Van BysseL employée. 8 Rou-
bslx. — Femand Devernay. sergent au 1" 
régiment lnlanterle coloniale à CUgnan-
oourt et Marguerite Glantxlen. plqûrlère. 
rue d'Ostende, 16. 

Décès. — Henri Fremaux. 63 ans. nleur, 
rue du Oénérel-Drouot. 228. — Jacques 
Ttéoux. 5 ans. rue de TYser. 332. — Georges 
Papegay. 68 ans. rue des Francs. 6. — Mo­
nique Naeesens, 19 Jour», rue du Japon. 4. 
— Jules Leveugle. 53 ans, chauffeur, rue 
Bouget-de-Llsle, 12. — Pierre Roussel, 
ans, commerçant, rue du Caire. 8. 

COR DOULOUREUX 
• s t instantaDeiDcnt soulage et rapidement détruit 
psr 1 Emplâtre FfUILLE DE U ! | U (Willow Lest) 2 U U » de succès .'««itirment. 

E " V 1 

4.25 1 
eûtes l'iiarmacies. 

Cotes 
Juin 20.40 
ju i l l e t 20-80 
Août 2110 
Septembre _ 21.40 

Vend. 
20.40 

Octobre 
Novembre 
Décembre , 
Janvier . . . 
Février . . . 
Mars 
A\rU 
Mai , 

21.90 
2230 
22.50 
22.70 
22.90 
23 00 
23.10 
23.20 

Achet. 
2030 
20.70 
21.10 
21.40 
—.— 22.00 

A ANVERS 
LAINE PEIGNEE — TYPE UNIQUE 

(Communiqué par M. J.-L. Duesberg ni») 
Cote préc. Cote de ce jour 

en 8 (r. belge en x (r. belge 
27 1/2 37X0 26 3 ,4 36.7S Juin 

Juillet . . . . 
Août . . . . 
Septembre. 
Octobre . . 
Novembre.. 
Décembre-
Janvier . . . . 

Marché: 

2 7 3 , 8 
2 7 3 8 
2 7 1 / 2 
2 7 1 / 2 
2 7 1 / 2 
2 7 5 , 8 

3 7 . 2 5 
3 7 . 2 5 
3 7 . 5 0 
3 7 . 5 0 
3 7 . 5 0 
3 7 . 5 0 

2 6 3 / 4 
2 6 3 . 4 
2 6 3 / 4 
2 6 3 / 4 
27 d. 
27 d. 
27 d. 

36.75 
36.75 
3675 
36.75 
37.00 
37.00 
37.00 

Calme Calme Calme Calme 
Affaires traitées: Le 3 Juin: 40.000 lbs 

et 6.750 kilos. — Ce Jour: 270.000 lbs e t 
20.250 kilos. 

Détail des affaires traitées co Jour: 

Juin 
Juillet . . . . 
Août 
Septembre 
Octobre .... 
Novembre . 
Décembre . 
Janvier . . . 

10.000 lbs 
10.000 — 
40000 — 
25.000 — 
3 0 . 0 0 0 — 
1 5 . 0 0 0 — 
5 0 . 0 0 0 — 
9 0 . 0 0 0 — 

NÉCROLOGIE 
CONVOIS FUNEBRES 

Aujourd'hui, vendredi S Juin 1938, 
funérailles de : 

ROUBAIX 
U » | Alphonse CTJVELIER-PETTT 

A 9 h., église Ste-Ellsabeth 
M. Alphonse DREYFUS 

A 14 h. 30. au Cimetière, place Chantai. 
WATTRELOS 

M. Emile VERRIEST-6WAAN 
A 8 h. 30. église St-Vlncant de Paul. 

Monsieur Georges P A P E G A T 

Epoux de Dame Léonie P A R E N T 
décédé à Tourcoing, le 3 Juin 1936, 
dans sa 69m« année, administré des 
Sacrements, lesquels auront lieu 1» 
samedi 6 Juin, à 9 heures, en l'église 
Saint-François, d'où son corps sers 
conduit au cimetière de Mouvaux pour 
y être Inhume. 

L'assemblée à la maison mortuaire, 
6, rue des Francs, » 8 h 45. 

Les condoléances seront reçues à 
l'Issue de la cérémonie religieuse. 

De la part de Madame Papegay. 
Parent, son épouse et des familles 
Papegay et Parent. 

Cet avis tient lieu de faire-part 
P.F.G., 88, rue de Lille, Tourcoing. 

mes» 
On annonce la mort de 

Monsieur Florent F L A M E N T 

Epoux de Dame 

Marie-Elodie DE KEYSER 
décédé à Bondues, le 3 Juin 1936 à 
1 âge de 3» ans. Ses funérailles auront 
lieu le samedi 6 Juin, à 3 heures Son 
corps sera Inhume au cimetière d» 
Mouvaux. Assemblée Pavé des Raven-
nes, 34. Bondues. — » • » 

De u part dea famille» Plantent et 
De Keyser. NloUd 

M. Florent LATREJLLE 
Directeur Honoraire 

de la Voirie d» Roukaix 
Administrateur 

de la Caisse d'Epargne 

Epoux de D"* Vie tonne Colin 
pieusement décédé à Roubslx et 
2 Juin 1936. dans s» 80». sanéa. 
Les funérailles auront lieu le sa­
medi 4 Juin, à 9 h. 30. en l'égjlae, 
St-Sèpulcre. à Roubaix, d'où son 
corps sera conduit au Cimetière 
d'Anrtn pour y être Inhumé " 
le caveau de fanulls. L'ai 
aura lieu au cimetière d'. 
le même Jour à 13 heure». 

Assemblée à la maison mor­
tuaire, 26, rue d» la Perche à 
Roubaix. à 9 h. 15. La famille 
recevra les condoléances à l'Issu» 
de la cérémonie religieuse. 

De la part de : 
M»» Latreille-Colln, son épouas ; 
Monsieur Augustin LatreUl», 
Monsieur Jules LatreUl». 
Monsieur Wanon LatreUl», se» 

frère»; 
MademoiseUe Maris - Bernardin» 

LatreUle. sa sœur: 
Et de toute la famille. 

Cet avis tient lieu de taira, 
part. 
P.r. Verhaeghe, 35, r. de Croix. Rx 
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=: LE SECRET 
des Catacombes 

PAR HENRIETTE LANGLADE 
— Eh bien. souhAitez-mot s implement 

mieux équilibrée, ou, si vous préférez, 
p'.us maîtresse de m a pensée. Si j'étais 
ainsi, cela suffirait à vous rendre le 
bonnemr que vous désirez. Vous ne m e 
comprenez point net tement , n'est-ce 
pas ? J e m'explique. Lancée depuis peu 
dans cet te aventure, je ne suis pas e n -
core adaptée au genre de vie qui en 
résulte. J'use encore maladroitement de 
ma volonté, c'est-à-dire que je sais mal 
concentrer également m a pensée sur 
deux faits différents. Je m'y essaie, mais 
n'y parviens pas toujours et ce sont ces 
m o m e n t s qui vous Irritent. C'est ce que 
vous voyez, ami. J'ai derrière moi des 
c ise lés d'atavisme qui entravent mes 
efferts. Oui. j u s q u à maintenant , la 
f emme n'avait pas pour habitude de 
faire un effort cérébral. Elle vivait, pour 
airua dire, d u n e vie contemplat ive et 
lorsqu'elle avait au cœur un grand 
amour, e h bien! elle y pensai t éperdu-

ment . y consacrant chaque minute de 
' son existence. 
I — Croyez-vous donc q u e l l e e n était 
I plus malheureuse pour cela ? 

— Non, sans doute, mai s à moi qui 
j su is d'une autre époque, une vie si s im­

ple ne suffirait pas à donner le bonheur. 
Il m e faut plus d'émotions, de mouve ­
ment... 

— Ou du moins vous le croyez, puisque 
vous-même déplorez de ne pas être e n ­
core adaptée à une existence d'action. 
Ht vivement l'attaché d'ambassade. 

— Non. J en suis sûre, puisque agir est 
c h e z moi un besoin. Seulement , il y a u n 
seulement, actuel lement la femme est e n 
pleine évolution. Je ne suis donc qu'un 
être de transition, c'est-à-dire incom­
plet. 

» Pour concentrer toute ma pensée sur 
un point, très souvent celle-ci se détour­
ne de certains autres qui ne m'intéres­
sent pas moins, mais ne m e préoccupent 

I nul lement . Ainsi, Jacques, poursuivit-
elle e n souriant, ne suis - je pas sûre de 
vous, de votre amour ? 

— Oui, trop peut-être . soupira-t-U. 
1 car je ne serais pas éloigné de croire 
! que I o n a raison d'affirmer que la sécu-
, rlté tue celui-ci . 
1 — Non, ami, mais elle donne la quié-
I tude parfaite, l'absolue tranquil l ité 

d'esprit. 
— En un mot, se lon la commodité du 

I moment , on remise son grand amour 
1 clans un coui de son coeur où il es t si 
! bien caché qu'on l'y oublie la plupart du 
| temps, coupa-t - i l ironiquement. 

— Mais vous-même, Jacques, qui vous 
montrez si intransigeant, il es t probable 
qu'à l 'ambassade vous ne pensez pas 
sans cesse à moi '. riposta-t-elle v i v e ­
ment . 

Comme il ne répondait point i m m é -
j diatemetit . elle poursuivit : 
; — Voyez bien... Vous l'avouez vous-

même. Seulement , voilà... Vous, les h o m ­
mes, habitués depuis toujours à classer 
vos pensées , vous les exhumez a l terna­
t ivement s a n s pour cela donner à l'une 
plus d'importance qu'à l'autre. Vous êtes, 
somme toute d'excellents bibliothécai­
res qui allez droit au rayon où vos s e n ­
t iments reposent so igneusement ca ta lo ­
gués, tandis que nous, qui ne sommes 
pas encore entraînées à e s travail m é ­
thodique, nous ordonnançons m a l n o s 
gestes. Au hasard, nous fouillons fiévreu­
sement la bibliothèque. Comme nous 
n o u s enthous iasmons pour chaque bou­

quin nouveau, nous nous y attardons et 
il semble que nous avons oublié le pré­
cédent. Mais ce n e sont là qu'apparen­
ces ; nous nous promettons bien d'y 
revenir. Seulement , souvent, nous e m ­
brouillons les livres e t lorsque nous vou­
lons tout remettre e n place, U nous 
faut parfois un temps assez long pour 
y arriver. Pour devenir un bon archi ­
viste, 11 faut s'y habituer peu à peu et 
si je n'y réussis pas immédiatement , ne i 
m'en veuillez point, Jacques ! 

Tout en parlant, elle s'était rappro- . 
chée de lui et comme, songeur, il dé ­
tournait la tête , elle s'appuya douce-1 
ment à son bras. 

— Allons, c'est dit, Jacques, nous fai­
sons la paix et vous n'aurez plus désor­
mai s de mauvaises pensées ? quest ion-
na- t -e l l e affectueusement. 

— Ce n'est pas une promesse qui 
m'empêchera de souffrir n i de regretter 
que vous ne soyez autre 1 murmura-t - i l . 

— Puisque cela est impossible, tachons 
de nous adapter l'un à l'autre. Et puis, 
ami, je vous a ime si profondément que 
cela excuse bien quelques défauts. 

— Nine ! 
S o n regard, c o m m e attiré invincible­

ment , enveloppait la Jeune fille. 
— Nine, fit-il de nouveau en hésitant, 

c'est bien vrai ?... Vous ne me trompez 
pas ? 

— Combien de lo i s faudra-t - i l donc 
vous le répéter pour que vous e n soyez 
convaincu ? sourit-elle. 

— Inlassablement , m a chérie ! C'est 

parce1 que vous n e m e prodiguez pas 
assez les mots d'amour que, parfois, Je 
me révolte, je doute de vous, de l 'ave­
n i r . . Il m e semble que jamais nous ne 
serons heureux... 

— Oh ! Jacques, e s t -ce qu'au c o n ­
traire la vie n e s'ouvre pas sptendide 
devant nous ? N'avons-nous pas tout 
ce qu'ici-bas des êtres peuvent désirer?... 
Santé, jeunesse, amour, fortune.... Nous 
possédons tout cela ! 

— Et vous avez mieux encore. Nine : 
la beauté ! a jouta- t - i l d'une voix émue 
en att irant vers lui sa fiancée. 

— Flatteur ! murmura cel le-ci en 
posant sa tête sur l'épaule du jeune 
homme. 

Elle semblait très heureuse de cet te 
minute de tendre mtimité , car Jacques 
d'Aubrays avait raison. Lies instants 
semblables se faisaient de plus en 
plus rares entre eux. 

— Oh 1 Jacques, il ne faut pas être 
jaloux de mes autres pensées, balbutia-
t-el le . car c'est bien à vous qu'en sont 
réservées le plus grand nombre. 

Et comme elle levait vers lui son 
beau visage pâli par l'émotion, il déposa 
sur son front pur un rapide baiser. 

— Que fa isons-nous aujourd'hui ? 
demanda -t-11 au bout d'un instant . 

Elle hésita un instant, puis se déci­
dant soudain : 

— SI vous n'y voyez aucun inconvé­
nient, Jacques, nous nous occuperons 
des malheureux dont nous parnons tout 
à l'heure ; Derlon et Germaine a t t e n ­

dent tout de m o t Cette dernière surtout 
m'a donné sans restriction sa confiance. 
Et puis, vraiment, r ien que pour son 
geste généreux envers celui qu'elle aime, 
elle mérite bien que l'on vienne à son 
aide. N'est-ce pas votre avis ? 

— E n effet, si vous ne vous trompez 
pas à son égard, et Je le crois, c'est une 
àme généreuse... 

— . . Exaltée, sourit mélancoliquement 
Nine. C'est une vraie f e m m e . . Donc, si 
vous le voulez bien, nous irons chez M* 

| Schérel. Peut-être a-t-11 vu Derlon. Mais, 
encore une fois, s'il vous déplaît de 

I m'accompagner... 
I — Je suis à vos ordres, mon aimée. 
1 — Alors, demandez un rendez-vous 
I tandis que Je vais recevoir François. 
| Mais celui-ci ne devait rien appren-
| dre d'intéressant à la jeune fille ; en 

effet, durant la visite de l'inspecteur 
Gaubry, aucun individu suspect ne 
s'était montré aux abords de l'hôtel. 

CHAPITRE X I 
L'AVEU 

Oependaut, Jacques d'Aubrays reve­
nait déjà. 

— M' Schérel v ient de partir au 
Palais et o n ne sai t à quelle heure il 
rentrera. S a n s doute est- i l chez M. 
De val, expl iqua-t- i l vivement. 

— Certainement. Dépêchons - nous 
donc si nous voulons tenter de le rejoin­
dre, interrompit la Jeune fille en se 
levant brusquement. Quant à toi, F r a n ­
çois, prépare l'auto. 

Quelques instants plus tard, elle reve­
nai t gantée, chapeautée, prête au départ. 
Le chauffeur, lui aussi, avait fait dili­
gence, car dans la cour l'auto rooron-
nait doucement. 

Lorsque la Jeune fille e t son fiancé 
arrivèrent au Palais , M* Schérel était 
encore en corfférence avec le Juge d'ins­
truction. 

— Attendons au vestiaire. La, noua 
sommes sûrs de ne pas le manquer, c o n ­
seilla l 'attaché d'ambassade. 

Plus d'une demi-heure i ls se prome­
nèrent ainsi dans le couloir à demi 
obscur ou avocats et c l ients s'abor­
daient, affairés et prolixes. 

Enfin, M' Schérel parut, n marchait 
d'un pas rapide et sur son visage habi ­
tuel lement empreint de gravité flottait 
une expression de satisfaction non dis ­
simulée. Alors qu'il allait pénétrer dans 
le vestiaire, il aperçut les deux Jeunes 
gens. Il vint à eux, la ma in tendue. 

— Vo'ts savez sans aucun douta la 
grande nouvelle ? s 'exclama-t- i l Joyeu­
sement. 

— La découverte effectuée à NeuiJay, 
mon cher Maître ? demanda Jacques 
d'Aubrays. 

— Evidemment. A h I J'étais b ien sûr 
qu'un événement quelconque se produi­
rait qui innocenterait mon malheureux 
ami. Le contraire eût été trop injuste. 
Certes, il y a encore beaucoup à faite . 
mais c'est déjà un pas énorme d'effec­
tué vers la libération. 

(A suivre). 

Commandite» 
Prêts 

Associations 

Alph 

Pour m e seconder 
•e recherche Collaborateur 
ASSOCIS avec soeoo fr. dans 
oroiesslon libérale à Lille. 
Rapport garanti 25.000 fr. 1 an 
n. , niMalrn savoir conduire 
sutÔTÏÏcrlr» s u s lnlt. HTX. 
" b u r e a u du Journal. S4Wd 

1 ABINET r n m EN îtss 
onse CERISIER 

n i Ane. clerc de notaire 0 | 
1 *« » rue Winoc-Chocqueel *" * 
J TOLRCOINO. Telep. 1061 

Deuxième Avis 
Suivant acte s s p. du 20 mal 

1838, enregistré A Tourcoing. 
le même Jour, folio 83. case 
18. M"" veuve CnarlesRlTZ 

I a cédé S M Rodolphe HOL-
VOET. un fonds de commerce 
de buvette, à Tourcoing, rue 

I de la Toasée, n- 105 bl». où 
les oppositions seront valable­
ment reçue» Jusqu'au 15 Juin 
193«. 838 

Cède raison santé 
quartier sar». maison com­
merce bien placée. g»-«r-. 
confort, petit loyer, pet.te rr-
^SmTèSummi 42. rue Bian-

? ^ —- •oubalx. 1078T 

TOURNAI 
Pour raison de santé à re­
mettre CAfï - RESTAURANT 
bien situe dans rue grand 
passage, petit loyer et petite 
repris». Adresse Joumal.8848« 

Stoppage à Céder 
Important» maison à Anvers, 
travail assuré, petite reprise. 
VI b-roln mrfr t l t »" •''->"-
r.nt du trsvail. Pressé Pour 
renseignements. s a d x s s s e r U . 

- T t s , 107264 

G. DELESCLUSE 

Premier Avii 
Suivant acte s.s.p. en dote 

à Roubaix du 27 mal 1936, en­
registré a Roubaix iSSons), 
vol A. f" 58. n* 3. le 3 Juin 
1936. Monsieur Léon CLAJCT8 
a cédé à Monsieur Achille 
DEVOS, le pas-de-porte d'une 
maison à usage de commerce, 
actuellement à usage d'esta­
minet, sis à Roubaix, 145, rue 
des Longues-Ha les. 

Oppositions s'il j a lieu 
dans les dix Jours de la se­
conde publication, chez Mon­
sieur Achille DEVOS. 37, rue 
de Lannoy. à Roubaix. 843 

Estaminet à Céder 

Superbe Alimentation 
à oéder Roubaix quartier po­
puleux, beau matérlal. belle 
.rnte or^nv*-. Prix 33 000 fr 

Cabinet PAYEN 
112, ru» Saint-Jean, Roubaix 

Premier Avis 
Par acte a.s.p. en date à 

Bouchain du 31 mal 1936, en­
registré au même lieu le 3 
Juin 1938, f> 84, case 4. par 
M. le Receveur qui a perçu la» 
droits. M. et Madame Lu­
cien TUROTTE - DBSSAINT 
ont cédé à M. et Madame 
René Camille DEBAUDRIN-
CBISN-LECAT, demeurant à 
Tourcoing, 117, rue du Tilleul, 
le fonda de commerce de café, 
connu sous le nom de e Café 
Lucien s, situé place Tbolozè, 
A Bouchain. 

Oppositions: Cabinet Payen, 
142, rue St-Jean, A Roubaix. 

844 

PETIT CAFE 

hllr • I " 

Electricité T.S.F. 
Magasin sans logement A re-
r"-*n'1;» p o u r p'-îx d u m » * * -
nel et marchvndi*e». Sflsji 
grand passas* WaStreios. Bor 
O J f g V . m» Jnianal 88451 

AdEMCE IMMOBILIERE 
connue et très réputée, A cé­
der dans ville agréable du 
Nord, pour une année de bé­
néfices nets, soit 25.000 fr. 
Mise au courant. Ecr. lnlt. 
E.T.L. bur. du Journal. 5401d 

Café Tabacs Libre 
grande route région Douai. 
Tabacs 180.600. Buvette 90.000 
Vendeur propriétaire, loyer 
3 600. Prix 105.000 avec 75.000. 
Puporbe arlairî. CURIEUX 
S'ABSTENIR. Ecrire B.N.Y.T. 
bureau du Journal. 88447d 

Créraerie-Alioontation 
A céder Tourcoing Belle Ins­
tallation. £50 fr. par Jour. 
Prix 12.000 fr Jules Cerisier. 
Quesnoy sur Dcflle. 8848d 
CHERCHE petit Commère» 
Alimentation ou autre prou­
vant bénafloe». rue passant» 
Offre» et prix S.O Journal, d 

Magasin Centre Rx 
recherché pour articles fan­
taisie ou Ma'-.on p^uvsnt 
è'r- trjnsfanBé» ImlUiuer 
prix, situation, logement lnlt. 
N.O, an Journai. Press*, d 

Commerce Dame 

Beau Café Tabacs 
sur place face marché grande 
vllls. Tabacs 130.000. Buvette 
80.000. 2*1 HECTOS. A céder 
urgence avec 35.888 fr. sur 
prix normal. Ccrir» A.N.X 9. 
bureau du Journal. 88446a 

Alphonse Cerisier 
Rédaction d'actes. Affaires 
ds famille. Successions 

Cessions de Commerce 
Tente, location d» —-***-* 
Recette loyers. Assurances 

Ru» Winoc-Chocqueel 
TOURCOING 21 

Quand vous repre­
nez un commerce 
votre intérêt vous 
commande dt don 
neràvosavis la pins 

large publicité. Vous 
n'atteindrez toute la 
population de Rou­
baix, Tourcoing et 
leurs environs qu'en 
vous servant du 
Journal de Roubaix. 

IMMEUBLES 
A VENDRE 

A VENDRE 
Maison et 385 mï de Jardin, 
libre en partie. A Tg, rue de 
l'Epldéme : 22.000 fr. Voir : 
A. CERISIER — TOURCOING 
rue Wlnoo-ChoequeaL 21. 63d 

SUIS ACHETEUR 

Etude de Me Henri Rombaut, 
Docteur en Droit. Avoué à 
Lille, rue Base*. 24. 

VILLE DE LILLE 
ARTICLE PREMIER 

Rue de Wazenunes, 179 
là l'an?le de la rue Chevrcu!) 

UNE MAISON 
A U S A G E D ' E S T A M I N E T 

avec les fonda et terrain en 
dépendant d'une contenance 
d'environ 152 métrés carrés 
repris au cadasta sous le nu­
méro 2323 de la section K 

ARTICLE DEUXIEME 
Rua des stations l i s et 117 

UNE PROPRIETE 
comprenant 8 MAISONS oon-
tlguè» avec Isa Axods st ter­
rain en dépendant d'un» con­
tenance ds 82 mètres carrés 
repris au csds««*re non. les 
numéros lu^i et KK3 de ls 

H. 
AJKFKM TROISUBSX 

Rue Sainte-Catbertne, 55 

UNE MAISON 
A USAGE DE COMMERCE 

avec les tonds et terrain en 
dépendant d'une contenance 
d'environ 77 mètres carrés re­
pris au cadastre sous le nu­
méro 1935 cie la section A. 

A VENDRE 
par suite de Ucttation 

L'adjudication aun. lieu ie 
MERCREDI 1" JUILLET 1836 
A treis» heure» un quart. A 
l'audience dea oiléas du Tri­
bunal Civil d» Lille, au Pa­
lais d» Justice d» ladite ville. 
aall» ds» adjudications. 

(Les enchères ne seront reeues 
que par ministère d'avoué-.). 

MISES A PRIX : 
Article Premier : 35.888 fr. 
Article 
Article 

pour las 

Au Greffe du Tribunal 
CIvD de Lille, au Pals!» d» 
Justice de ndi*-> v i le ou «• 
trouve déposé M cahier des 
charges. 

2» A M» llaHimi 

lBOpltal-MUltaire, 37. 
3* A M* Henri ROMBAUT. 

docteur en droit, chargé des 
formalités pour parvanrr A 
la vente, demeurant A Lille, 

BELLE MAISON 
à vendre, occasion, bonnes 
conditions, bien située prés 
(tare de Menln : 3 pièces raa-
de-chaussée, 3 chambres éta-
ge, Jardin 2 ares environ. — 
S'adresser Café BAUDUI1*. à 
M e nin -Bara q a es. 

PLACEMENT OR 
. vendre 210.000 fr. Français 
u A louer xnagninqu» vula 
LA MADONE » Wastand» 

r. wmmiii Plias» 
M l î l B I i T I M * 
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